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« L'Angoisse atroce, despotique, sur mon crâne incliné


plante son drapeau noir. »


– Charles Baudelaire, 1857




Préambule


Hypersensible, très anxieuse, créative, rêveuse et nostalgique, tels sont les mots qui me définissent dans les 16 premières années de ma vie. Ayant toujours été très touche-à-tout d'un point de vue artistique et littéraire, j'ai commencé à écrire des poèmes à l'âge de 11 ans. D'abord par simple envie de le faire, envie d'essayer, d'expérimenter ; et puis, l'écriture poétique s'est révélée être ma principale activité artistique, en devenant un défouloir, un moyen de dire avec des rimes ce que je n'arrive pas à exprimer en prose.


Ce premier recueil sera composé de 71 poèmes se suivant dans l'ordre chronologique mais toutefois distincts par quatre « catégories » :


La première, Apeurés, comportera les poèmes les plus personnels que j'ai écris, ceux qui naissent tout droit de mon vécu et de mes ressentis.


La seconde catégorie sera uniquement constituée de poèmes n'ayant pas de réel sens, et, surtout, n'étant pas inspirés par ma vie ou mon expérience, d'où son nom Inspirations, car ces poèmes sortiront tout droit de l'imaginaire, du rêve, de l'envie pure et simple. La plupart du temps, ceux-ci seront des poèmes n'ayant jamais été achevés.


La troisième catégorie parlera du Monde, ou plutôt de la vision que j'ai de celui-ci. Ayant depuis ma plus petite enfance une conscience aiguë des choses et une sensibilité presque handicapante à la souffrance des autres et à celle de l'écosystème, j'ai toujours été engagée dans ce que je faisais. À 8 ans, par exemple, je faisais signer des pétitions dans la cour de récréation pour que les gens promettent d'arrêter de polluer ; et à 10 ans, j'écrivais un journal « Planète Écologie » que je faisais imprimer par les animateurs de la cantine et distribuais dans mon école. Quand j'ai commencé à écrire des poèmes, il était évident que j'en écrirais des engagés.


Enfin, la quatrième et dernière catégorie de ce premier recueil sera dédiée aux poèmes écrits pour le court-métrage Le Béret que j'ai réalisé avec des amis pour le Concours National de la Résistance et de la Déportation de l'année 2015-2016, ayant pour thème « Résister par l'Art et la Littérature », narrant l'histoire d'une bande de jeunes d'un village alsacien en 1944 qui décide de créer un journal clandestin pour résister au nazisme. Ils alimentent ce journal avec leurs propres créations artistiques, dont des poèmes que vous pourrez donc lire dans ce recueil.


Pour finir cette introduction, je tiens à remercier toutes les personnes qui suivent mes activités artistiques sur les réseaux sociaux et me soutiennent dans ce que je fais. Cela m'est d'une grande aide pour continuer et ne pas tout lâcher sous le poids exercé par mes problèmes personnels.


Bonne lecture,


Camomille.




« Le Temps est Arrêté »


Inspirations


15/03/2011


C'est comme si je vis,


C'est comme si je meurs,


C'est comme si je pleure.


Je ne peux plus vivre,


Je ne peux plus grandir,


Je ne peux plus vieillir,


Je ne peux plus mourir.


Je ne peux plus rien


Car le temps est arrêté,


Mais je trouve ça plutôt bien


Car la planète Terre qui soupire


Va bientôt finir de souffrir.




« Vive »


Inspirations


15/03/2011


Vive la terre,


Vive la mer,


Vive le vent


Soufflant sur les océans,


Me rappelant le moment


Où je n'étais qu'une petite enfant.


Vive le silence,


Partant en avance,


Je ne suis pas la cadence.


Vive l'écologie,


Je l'aime et je la suis,


L'écologie, c'est mon amie


Et vivent les gens,


Vive le moment


Où je vis en tanguant.




« Larme de Couleur »


Apeurés


15/03/2011


C'est une larme de couleur


Une larme ironique


Une larme de bonheur


Une larme pathétique


Une larme sans aucun sens


Elle ne montre pas de sentiments


Elle est symbole de différence


Elle est acharnement


Peut-être aussi la peine et la tristesse


Mais c'est une larme de couleur


Elle est censée montrer la joie


Elle ne montre que la faiblesse


Elle fait comme si elle ne voyait pas


Ce qui se passe autour de moi


Elle ne se rend pas compte


Qu'elle coule alors qu'elle ne devrait pas.




« Le Sablier Liquide »


Apeurés


18/07/2012


Tandis que j'étais seule dans mon lit après avoir pleuré,


J'ai retourné le sablier.


Il était comme le jour où je l'avais acheté :


En le retournant,


Les petites bulles remontaient,


Les gouttes luisantes commençaient à tomber sur le petit


parcours de glissade vert fluo,


Le parcours en toboggan en colimaçon, noyé dans toute l'eau ;


Et les gouttes roses glissaient, comme des enfants,


Mais le sablier devait bien cesser de couler un jour,


Alors les gouttes tombaient de plus en plus lentement,


Elles étaient de plus en plus petites,


De plus en plus paisibles,


Mais elles allaient si vite


Au début du parcours torride,


Mais pourquoi ralentissent-elles ?


Seraient-elles fatiguées ?


Elles étaient pourtant si belles


Lorsque leur course se fut lancée.


Les dernières petites miettes de liquide rose s'écrasèrent,


Et la dernière goutte, petite, seule, pensive, mal-aimée Glissait tout derrière,


Puis elle arriva au bout du chemin,


Elle avait l'air de se sentir étrangère,


Pensant que c'était la fin.




« Fruit Défendu »


Monde


??/09/2012


La pomme, avant d'être rouge et brillante, a été verte et terne.


Le melon, avant d'avoir été sucré et juteux, a été amer et sec.


La framboise, avant d'être fondante et sucrée, a été dure et acide.
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